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1.   Étude énergétique du vol de l’homme canon 

1. Em  =  Ec + Ep =  Ec + Epp  =  
2

1
m

2v  + mgz 

    Em (t = 0 s) = 
2

1
m

2

0v  + mgH 

 

2.  

▪ système :  {artiste + équipement} 

référentiel :  terrestre, considéré galiléen 

 

▪ Bilan des forces extérieures appliquées au système : 

   P


  son poids 

  On néglige toute action de l’air 

  

 

 

▪ Le poids est une force conservative, donc il y a conservation de l'énergie mécanique. 

   Em (Gf)  =  Em (G0)        en notant  Gf  le centre de masse à l’arrivée dans le filet 

   
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fv  + mgH  =  
2
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m

2

0v  + mgH            car  zf = h = H 

   
2

fv   = 
2

0v  

   vf  =  v0  =  31 m.s–1 

 

 

3. L'énergie mécanique est constante durant l'ensemble du mouvement. 

  

 Dans la 1ère partie du mouvement : 

 -  l'altitude z augmente, donc Ep augmente 

 -  la vitesse v diminue, donc Ec diminue 

 

 Dans la 2ème partie : 

 -  l'altitude z diminue, donc Ep diminue 

 -  la vitesse v augmente, donc Ec augmente 

 

 À tout instant, Ec + Ep = Em 
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On obtient donc l'évolution des énergies cinétique, potentielle au cours du temps : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ou leur évolution en fonction de x : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2.   Étude du mouvement de l’homme canon après le lancer 

4. 

▪ D'après la 2ème loi de Newton,    extF


 =  m Ga   

       car le référentiel d'étude est considéré galiléen et la masse du système est constante. 

   P


 =  m Ga  

    m g


 =  m Ga  

    Ga  = g  

 



 

▪ Ga             = g


                         Ga  

 

 

 

 

5. 

▪ Ga  = Gdv

dt
      Gv  

 

 

 Or   Gv  (t=0 s)            = 0v


                              

 

 

 

 Donc    Gv (t)      

 

 

 

▪ Gv  = 
dOG

dt
      OG  

 

 

 

Or   OG  (t=0 s)            = 0OG                     

 

 

 

Donc   OG  (t)      

 

 

 

 

6. Quand le système atteint le filet,  z = h = H 

 

7.  

▪ Notons  tf  l’instant où l’homme canon atteint le filet :   z (tf) = h = H 

    – 
2

1
g 2

ft  + (v0 sin ) tf  + H = H 

   – 
2

1
g 2

ft  + (v0 sin ) tf  = 0   

    tf  (– 
2

1
g ft  + v0 sin )  =  0 

x =  (v0 cos ) t + C3 

z =  – 
2

1
gt2 + (v0 sin ) t + C4 

 

vx =  C1 

vz =  – gt + C2 

 

v0 cos  

v0 sin  
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 ax = 0 

 az = – g 

 

C1 

C2 

 

C1 = v0 cos  

C2 = v0 sin  

 

 

vx =  v0 cos  

vz =  – gt + v0 sin  
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C3 = 0 

C4 = H 

 

 

x =  (v0 cos ) t 

z =  – 
2

1
gt2 + (v0 sin ) t + H 

 



    – 
2

1
g

ft  + v0 sin   =  0       car   tf  ≠ 0 

    
2

1
g

ft  =  v0 sin  

    
ft  =  02v sin

g


  =  

2 31 sin 45

9,81

  
 = 4,5 s 

 La durée du vol vaut donc :   tv = tf – tdépart = 4,5 s       car  tdépart = 0 s 

 

 

▪ On en déduit la longueur théorique de la portée : 

xv  =  x (tv)  =  (v0 cos ) tv  =  (31×cos 45°) × 4,5 = 98 m 

  

 

8. Calculons l'écart relatif entre les valeurs expérimentale et théorique : 

 eR  =  
v,exp v,th

v,th

x x
  

x

−
 =  

98 56,64
  

56,64

−
 =  0,73  =  73 % 

 La valeur trouvée expérimentalement est très inférieure à la valeur théorique calculée dans le modèle 

de la chute libre. 

 On en déduit que le modèle de la chute libre n’est pas correct pour ce vol : les frottements de l’air ne 

sont pas négligeables. 


